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présonte livraison. Dans cette communication, le Dr Larue s'élèveavee raieon, non pas contre l'usage judicieux et raisonné de la seringuehypodermique, mais ben contre l'emploi inconsidéré et souvent routi-nierque font des inje:tions sous-cuta.nées de morphine certains prati-biens qui préti-dent poser en partisans enthousiastes de cetteméthode.
N9otre confrère et ami jette le cri d'alarme et met la profession enarde contre la tendance très facile qu'il y a de passer de l'usage à.Vabus, de même que contre le pou de précautions qu'apporte trop sou-vent le médecin dans le choix des cas qu'il croitjusticiables de la méthqdek-çpodermiquo. Il cite, à ':appui de sa thèse, deux cas malheureux où7 1'deemii, appelé aupròs de deux malades âgés respectivement de 70a ans, et souffrant, l'un de gastralgie, l'autre d'asthme bronchiqiie'" .expectoration abondante, crut opportun d'administrer à chacunune injection de morphine dont la conséquence fut la mort en moins do-deux heures. INns le cas d'asthme il y avait en outre des symptômestrès évidents de lésion avancée du rein, contrindication presque for-melleà l'emploi de l'opium et de ses alcaloïdes.
Nous n'hésitons pas à reconnaitre, avec notre correspondant, quel'on prend en général trop peu de précautions dans l'admiùistration dela morphine, surtout en injections sous-cutanées. Le médecin satisfaitd'avoir procuré à son malade un prompt soulagement en mêmetemps qu'un sommeil ardemment désiré, ne songe pas assez à surveil-leres effets subséquents de la médication. Trop souvent aussi il ne-e pas assez les diverses conditions d'âge, de tempérament et d'ha-itudes, la nature de la maladie, etc. De là les accidents du genre decétx rapportés par M. le Dr Larue. Comme le choloroforme et lechloral, la morphine est un ami mortel dont il faut savoir se servir àpoint, et se défier toujours.

Xaltine.-Deux médicaments comparativement nouveaux, mais don tles propriétés sont généralement reconnues : le Viburnum Prunifoliumemployé dans certaines maladies utérines, et surtout comme toniquepour prévenir l'avortement, et le Yerba Santa indiqué dans les affectionsds voies respiratoires et plus particulièrement la bronchite et l'asthme,ont été très heureusement alieis à la Maltine.
La Malto-Viburnine et la Malto-Yerbine sont d'une digestibilité par-faite et la Maltine y complète l'action de ces deux médicamentsemployés dans les affections presque toujours accompagnées de débilitéou de quelque désordre de nutrition.
la Maltine alliée à la pepsine et à la pancréatine constitue aussi unagent très bien adapté au traitement de certaines formes de dyspepsie.
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